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SÉANCE DU 7 FLORÉAL AN II (26 AVRIL 1794) - N° 1 369 

18 paires par les Adm. du distr., 18 paires par le tribunal; guêtres : 16 paires, par le tribunal; 
bas : 12 paires, par la Sté popul.; 1 bayonnette, 
1 giberne, 28 cols, 1 gilet de moleton. 

P 

[La Sté popul. d’Indremont, à la Conv.; 5 germ. 
U] (1). 

« Citoyens représentans, 
Et nous aussi nous venons augmenter, par 

nos offrandes, la masse des dons que le patrio¬ 
tisme et l’amour de la liberté accumulent à 
l’envi sur l’autel de la patrie. 

Votre décret, les besoins de nos frères, nos 
invitations fraternelles ont excité l’empressement 
de nos concitoyens à secourir nos braves défen¬ seurs. 

Alors nous avons vu le bon sans-culotte 
partager entre eux et ses besoins le fruit de ses 
travaux et de ses sueurs; nous avons vu nos 
concitoyens de tout état, de tout âge, de tout 
sexe, concourir avec nous pour la collecte ci¬ 
vique que nous destinions à nos frères d’armes. 

Nous vous rendrions mal l’impression qu’a 
fait sur nous le touchant spectacle de citoyens 
que les liens de la fraternité unissent, disputant 
entre eux de zèle, de dévouement. Cette una¬ 
nimité, cette impression douce sera sentie par 
tous ceux qui ont une patrie; elle sera le déses¬ 
poir de tous les froids égoïstes qui s’isolent de 
la chose publique, et qui formaient secrètement 
le vœu criminel de voir le grand nombre s’égoi-
ser à leur exemple, et rester indifférent aux 
besoins de sa patrie. 

Nous joignons ici la liste des dons faits et 
de l’argent échangé. 

Ne nous jugez pas sur la modicité des résul¬ 
tats, notre population peu nombreuse, le peu 
de ressources et de richesses, ne nous permet¬ 
taient pas des dons plus étendus. 

Les besoins sans cesse renaissans de la Répu¬ 
blique exigent de nous ceux que nous ferons 
encore et que nous jurons, entre vos mains, de 
ne cesser qu’à l’heureuse époque où les droits 
de l’homme seront reconnus et les despotes oubliés. 

Nous n’occuperons pas plus longtemps des moments précieux que vous employez au bon¬ heur de tous. 

Ils sont, nous le savons, dans ce moment consacrés à l’entière extinction des factions liber-
ticides, puisqu’il en existe encore. Vous avez 
découvert encore une fois la ligue conspiratrice 
des faux amis du peuple ! Ils méditaient dans l’ombre de nouveaux attentats !... Les monstres !... 
ils voulaient dissoudre et égorger la représen¬ 
tation nationale, détruire le centre d’unité de la 
République, pour la diviser avec plus d’avan¬ 

tage !... Et nous ! nous proclamons hautement la confiance que nous avons dans ses travaux et son courage; nous l’adjurons de rester à son poste, nous nous reposons sur la constance de ses efforts et nous demandons la punition des conspirateurs. 

Le culte de la Raison est établi dans notre 
commune, nous attendons avec impatience l’or¬ 
ganisation définitive du décadi. 

Nos personnes suspectes sont restés détenues en bon nombre. 
Nous vous remercions de nous avoir envoyé 

le républicain Michaud. Son énergie a donné 
un nouveau degré de chaleur à celle des amis 
de la liberté. Nous avons juré avec lui de 
maintenir le gouvernement révolutionnaire, et 
notre dernier cri, comme notre dernier soupir sera : 

« Confiance à la Montagne. Périssent les en¬ 
nemis du peuple ! Vive la République ! » 

Nous envoyons le double de l’état ci-joint au 
comité des équipements militaires. » 
F. J. Moreau (présid.), Forest, Lejeune (secret.), 

Baudichon (secrét.). 

[Etat du numéraire échangé à la caisse du rece¬ 
veur du distr.; 8 germ. II.] 

Noms des citoyens Sommes ÉCHANGÉES 
La commune de Paulny . . . 171 1. 
Le citoyen Jacques Konce 

maire d’icelle ............ 91. 
Le cit. Gabriel-Nicolas 

Noireau ................ 721. 
Le cit. J.B. Al. François 

Godeau propriétaire .... 3,000 1. Le cit. Dieudonné Soubz-
main notre public ...... 841. 

Total ........ 3,336 1. 
P.c.s. : Forest. 

a 

[La Sté popul de La Mure, au présid. de la 
Conv.; 7 germ. II] (1). 

« Citoyen président, 
Notre société est établie depuis le 1er Xbre 

1789 (v.s.). Les citoyens qui la composent ont constamment servi la révolution. Nous adorons 
la Convention; et comme les braves monta¬ 
gnards nous la défendrons jusqu’à la dernière 
goutte de notre sang. 

Il n’est plus question de prêtres dans nos 
cantons; nous ne recevons que ceux qui nous 
apportent leurs ridicules brevets; et jusqu’à 

ce qu’ils nous fournissent l’occasion de les chasser ainsi que nous l’avons fait des ci-de¬ vant nobles; leurs saints de bois servent à ali¬ 

menter le feu pour la fabrication du salpêtre dans notre commune. 
Nous t’envoyons ci-joint, un chargé qui cons¬ 

tate l’offrande que nous avons faite à la patrie, 
et une adresse à la Convention nationale; nous 
te prions de vouloir bien lui en donner connais-sence. S. et F. » 

Desmoulin (présid.), Reymond, Girin. 

(1) C 301, pl. 1079, p. 7 et 9; Bln, 14 flor. (1er (1) C 301, pl. 1079, p. 10 à 12; B 7 flor. et suppP) . Châtillon-sur-Indre. 14 flor. (1er suppP) . 
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